
 

 

 

Déclaration du SNEP-FSU au Conseil Régional de Nancy-Metz  

Mardi 8 mars 2022 

            Monsieur Le Recteur,  

            Mesdames et Messieurs les Membres du Conseil Régional UNSS, 

 

Tout d’abord, le SNEP-FSU de Nancy-Metz voulait remercier Olivier Morin pour son engagement et son 

implication durant de nombreuses années, au sein de la Direction Régionale de l’UNSS de Nancy- Metz, et 

souhaiter une bonne prise de fonction au poste d’adjoint pour Laurent Codato. 

2022 s’accompagne de l’arrivée d’un nouveau Directeur National, Olivier Girault, avec qui nous espérons, 

pouvoir relancer, redynamiser le sport scolaire qui est en très grande souffrance depuis plus de deux ans. 

 Depuis deux ans, nous assistons inlassablement au déclin de notre fédération sportive solaire, généré par 
une crise sanitaire sans précédent et par des décisions incompréhensibles, incohérentes, ou absentes.  

 Depuis deux ans, nous sommes empêchés de travailler, de fonctionner, de mener à bien une mission de 
service public d’autant plus nécessaire quand l’objet de santé publique est menacé. 

 Il y a deux ans, la soudaineté de la situation a imposé un grand désarroi qui a sonné l’arrêt de toutes les 
compétitions sportives….  

 Mais depuis deux ans, la situation a évolué, corrélée aux connaissances et avancées de la science…. Sauf 
pour l’UNSS qui s’est contenté de survivre : 

 
Le sport scolaire vivote dans les établissements et est à l’agonie en dehors. 

 
D’une absence de protocole pourtant plébiscité par les organisations syndicales, en passant par les e-sport qui 
n’avaient d’existence qu’à travers la communication qui en était faite, jusqu’à un protocole furtif au mois 
d’octobre novembre, force est de constater que les actions de notre fédération en ont été fortement impactées, 
voire réduites à néant.  

Néanmoins, tous les acteurs dont les enseignants qui ont œuvré, quoi qu’il en coute, parmi les revirements 
incessants, les obligations d’adaptation, la sécurisation de leurs enseignements n’en peuvent plus, ils sont 
fatigués, las, désabusés, découragés …  

Rappelons : 

 Avant les vacances de la Toussaint, le soubresaut, l’espoir suscité par une reprise timide des rencontres, de 
la compétition dans 3 de nos départements, a été anéanti par un nouvel arrêt en novembre. 

 Quel désappointement pour tous les animateurs d’AS, après avoir entrevu au niveau district et même 
départemental l’ébauche de rencontres sportives et inter-établissements, de découvrir quelques jours 
seulement après la rentrée de janvier les nouvelles consignes : bien que laissant au niveau 2 le second 
degré, nous pouvions lire sur la FAQ, que l’EPS était passée au niveau 2 ½ ! Et que dire des maigres 
éléments concernant le sport scolaire qui ne se trouvaient plus dans le protocole de l’Education Nationale, 
mais dans celui pour le sport sur le site du ministère chargé des sports !  

 
Le chantier est énorme, la tâche est titanesque, nous devons collectivement nous remobiliser dans ce climat 

morose. Nous devons être précurseurs et nous servir de l’engouement et de l’envie des directeurs régionaux 

que nous avons rencontré en début d’année, pour relever le challenge important au niveau local et académique. 

Nous devons avoir l’ambition de retrouver et dépasser les niveaux qui étaient les nôtres avant la pandémie a 

l’instar de nombreux enseignants, cadres UNSS qui ont continué à s’investir pleinement, et même parfois en 

conflit avec des décisions hiérarchiques intermédiaires ou arbitraires, en parvenant à organiser quelques 

rencontres, à faire donc survivre le sport scolaire ! 

 

 



 
 
Et cela se fera à partir de 4 principes auxquels nous sommes attachés : 

 La compétition et les rencontres sont l’essence même de l’UNSS, celles qui permettent les partages, 
les échanges et assurent ainsi un niveau d’exigence sur différents plans comme la solidarité, le 
respect, le fair-play, l’intégration, etc. 

 Maintenir les pratiques physiques sportives et artistiques dans une école ouverte est primordial, et le sport 
scolaire doit y prendre toute sa part.  

 Toutes les décisions peuvent se comprendre, et d’autant mieux s’accepter, si elles sont travaillées en 

commun et en amont en faisant confiance aux professionnels que nous sommes, fonctionnaires de catégorie 

A, concepteurs de notre métier et de nos contenus d’enseignement, animateurs de terrain qui savons agir de 

manière responsable. 

 Pour une véritable politique de relance du sport scolaire, il faut des signaux et des actes forts et 

volontaristes avec des engagements écrits de la part de la Direction nationale UNSS, ainsi que de 

notre Ministre, Président de l’UNSS !  

Pour le SNEP-FSU, il y a urgence à :  

 Communiquer et poursuivre le travail sur un protocole spécifique UNSS intégrant toutes les 

pratiques des AS et des Sections Sportives, et de le maintenir (la définition de groupes constitués 

qui concerneraient l’ensemble des élèves inscrits à l’association sportive de l’Etablissement est 

essentielle). 

 Reprendre les rencontres de toutes les APSA en présentiel en réfléchissant à leur périmètre et mise 

en œuvre. Les rencontres en distanciel telles qu’elles ont pu être développées ont fait fuir une bonne 

partie de nos élèves. 

 Recentrer le projet UNSS sur son projet sportif et artistique comme le portent nos cadres locaux. Les 

thèmes transversaux de plus en plus mis en avant dans les dernières années, et bien qu’importants, 

diluent ce qui est au cœur du sport scolaire à savoir les pratiques physiques sportives et artistiques. 

 Revoir la tarification des contrats pour les LP, Lycées, et Collèges, et également laisser le choix à 

certaines AS, en grande difficulté financière, de passer à l’achat de la licence individuelle. 

 Augmenter les subventions de l’Etat en direction des collectivités, en direction de la jeunesse, du 

système scolaire, de l’UNSS et du sport. 

 Créer ou rénover des installations sportives en les introduisant également à chaque fois dans chaque 

projet de construction ou de rénovation d’Etablissement, de faire ainsi apparaitre ou aménager ces lieux 

de pratiques physiques et sportives de façon adéquate et fonctionnelle par de véritables salles. 

Il est donc urgent de reconsidérer la situation. Tout doit être mis en œuvre afin que tous les acteurs et actrices 

du Sport Scolaire puissent continuer à travailler sereinement, et les élèves à retrouver leurs pratiques, même  

adaptées.  

Le SNEP-FSU avec tous les cadres UNSS et collègues animateurs d’AS, attendent de la part de l’ensemble de 

nos responsables des mesures dignes et respectueuses qui doivent se concrétiser par des actes forts et visibles 

sur le terrain dont les enjeux n’ont jamais été aussi essentiels pour notre jeunesse. 

Nous voulons que l’AS et l’UNSS restent des « terrains de jeux », vecteurs de cohésion sociale, d’émancipation 

et d’émulation positive que beaucoup nous envient dans d’autres pays.  

Le SNEP-FSU continuera donc à agir dans toutes les instances pour que les AS, Sections Sportives, 

l’UNSS aient les moyens de ses ambitions, et pour que chaque collégien(e) et lycéen(e), partout sur le 

territoire, puisse bénéficier d’un Service Public du Sport Scolaire de qualité. 

  

Je vous remercie de votre attention. 

 

Intervention lue par Monsieur Goudot, représentant SNEP FSU de Nancy Metz. 


